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1 La maison du régisseur, construite au XVIIIe s. sur les ruines de l’édifice incendié, est le
bâtiment le plus récent du château du Puy du Fou. La fouille exhaustive de cette partie
du logis fait suite aux sondages d’évaluation de 1994 et entre d’une façon générale dans
le  cadre  des  interventions  liées  aux  travaux  de  restauration  et  d’aménagements
touristiques du site. Sous les remblais modernes liés à la construction de la maison du
régisseur,  un  réseau  complexe  de  maçonneries  ordonnées  selon  trois phases  de
construction est apparu. La plus ancienne, composée par deux angles de bâtiment, un
sol  et  un  fossé,  est  inédite  et  représente  la  première  occupation  du  site,  avant  la
construction du château au XVe s.
2 La  seconde  est  contemporaine  du  premier  monument,  connu  par  ailleurs :  des
maçonneries épaisses,  agrémentées de cheminées,  forment un bâtiment orienté est-
ouest,  incomplet,  scindé par un mur de refend arasé. Un four à pain, limité par un
glacis, s’adossait sur le parement nord, à l’extérieur du bâtiment. Une grande similitude
apparaît  entre  ces  maçonneries  et  celles  de  l’aile  sud :  d’orientation  identique,  les
parements  sont  traités  de  la  même  façon  et  les  largeurs  des  bâtiments  sont
équivalentes (9,40 m) ; ce sont autant d’arguments qui tendent à prouver l’unité de ces
constructions.
3 Une dernière phase de construction, avant la destruction de la fin du XVIIIe s., intervient
aux XVe s.  et  XVIIe s. :  l’édification de  l’aile  est,  modifiant  en  profondeur  le  château,
englobe ici  les  constructions  antérieures.  Une partie  des  murs  et  des  sols  du XVe s.
perdure  et  de  nouveaux  aménagements  sont  créés.  Un  escalier  permet  l’accès  aux
nouvelles pièces, un sol est construit au-dessus du four (il reste cependant en fonction)
et des ouvertures sont percées dans la façade est. La reprise des maçonneries du XVe s.
par les élévations en granit et en briques au XVIe s., oriente le bâtiment selon un nouvel
axe nord-sud et rend cohérente l’architecture de cette partie du château. La découverte
d’éléments inédits dans cette partie du monument apporte des perspectives nouvelles
quant à l’étude de l’évolution du bâti et permettra d’élaborer, en collaboration avec
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